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font eux.xnêmes pour nous ? Pourquoi ne rdiisterions -nous
Pas, pourquoi lie nous1 uinirions-nous pas pour. colubattra
leur esprit sectaire, -pour en~ annuler l'influeiïce,
pour lIOns protéger eifn ait lie& 'de les. soutenir
et de 1l.3 favoriser? .00 que nous sugg4rons là,

ce nest* point de la Persécution, c'est î e la jsfice* c,'est
de la sagesse très oIiàr.Dequel droit iun.etiienui a-
t, il jamak.ýU..prtend7ra que celii qu'il veut 'détruire Dai -
dé èont.ro-soi-mêînie,? Les Fr-ancs,-Maçons iàvent parf'aité-
mient bien qui'ils.n'auront, aucun Sujet le« plaintesno âs
les cômbattons par dles c'yettîs légitimes.' Ils crieront
peut-être. à l'intolérance ; mais ait foÜ,l ils9 adrnett3ont
bien la sagesse dle notre condaite. Il est une tolérance .slt-
ge et prudente, qui met le bien aîi--deýsus -dit mIal et'.e
sacrifie 'rien du drcit ; mais il est une toléiýan ce lâcha [et
désastreuse, une toliraiûce co*mpable. qui inet sur un pied
d'égaalité le bien et le ma~l, qui,_,par une fausse sagesse,
abandonne le droit et sacrifie les, principes àt un ennemi

dottute la force est de t)ut oser. Cetta dernière tol-
rancQe quivaut à se livrer touit de suite pieds et poingi liés
aui premier qui se présente.

Encore une fois nous ne prêchons pas la guerre ;muais
n.ons voulons que les catholiques soient de vrais catholi-
ques et qu'ils s'affirinent ('n face de Cèlix qui en veullent à
leur-foi. Quand un voleur eiitre,-da-ns la maison et fait
main basse sur tout ce qu'il rencontre, il né doit pas être
surpris si on le chasse, ou si onl -appelle la policg. S'il se
plaint, on ne lui fait point d'excuses, et celui qui le voit
chez lui à l'oeuvre, qui, mjar crainte de lui faire de la pei-
nec, le laisse faire et va mntrc jtisqu'à -l'aider, quand il
peuit le chasser, celui-là agit comme uin inisensé.

Pouirquoi nos admirabies pacifiq.uet. voudraient-ils
nous faiire adopter une conduIite senuabe t nous empô-
cher de crier au voleur ?

Il y a cq iuelques années, en 1890, uni des Coryphées de
la rPman-Mâçonnerie s'écriait : 1'En face de la Papauté
'-ni brandit encore aul Vatican la Croix, la Somme et le

ccSylliabui, et qui prétend étre la seule barrière capable


